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L'étude intensive des associations sporo-polliniques du Crétacé 
supérieur et du Tertiaire inférieur surtout celle des sédiments de 
l 'Hemisphère Nord, ont permis d'envisager des synthèses générales. 
Ainsi K r u t z s c h (1960), Z a k l i n s k a i a (1962, 1963, 1966, 1967), 
puis K r u t z s c h , 1967 (in G ô c z â n , G r o o t , K r u t z s c h et P a c l -
t o v â, 1967) en se basant sur la répartion géographique des pollens 
d'Angiospermes de type ancien ont distingué plusieurs régions paléophy-
togéographiques. Selon les premières hypothèses ont peut distinguer deux 
grandes régions dans l 'Hemisphère Nord caractérisées, l 'une par la 
présence des Normapolles, l 'autre par les espèces du genre de forme 
Aquilapollenites. En Eurasie la limite suit la chaîne des Monts Oural, 
elle coupe grosso modo l 'Amérique du Nord en deux. En Asie vers le 
Sud de la zone des Aquilapollenites la présence des Proteaceae et des 
Olacaceae est caractéristique, et, pour la partie ouest de l 'Amérique du 
Nord celle des Proteaceae et des TJlmaceae. En ce qui concerne les divi-
sions plus fines, on a distingué des provinces (par exemple: Tourkmeno-
Kazakhstan) et des sous-provinces (par exemple: Sachalin) supplément-
aires. Plus tard Z a k l i n s k a i a (1966) en Amérique du Nord n'a pas 
établi de limite stricte entre les deux régions. K r u t z s c h enfin (1967) 
a émis une idée nouvelle: en Eurasie et en Amérique du Nord il y a des 
provinces identiques, notamment entre les provinces caractérisées par 
les Normapolles e t par les Aquilapollenites il y a une province dite in ter-
médiaire. 
Le problème que nous venons d'évoquer est né de l 'étude de l 'exten-
sion stratigraphique des différents types de sporomorphes. Il y a dix 
ans K r u t z s c h (1958) avait synthétisé dans un tableau stratigraphique 
les principaux types de sporomorphes d'Europe Centrale. Le problème 
de la "méthode des types" pour la solution des problèmes strati-
graphiques des sédiments du Crétacé supérieur et du Paléogène, part i-
culièrement pour établir un parallèle entre des sédiments contemporains 
de régions éloignéese, sédimentés dans des conditions différentes a été 
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soulevé ultérieurement ( K e d v e s , 1967). Il nous a semblé souhaitable 
de souligner encore une fois les faits suivants: 
Parmi les différentes études de spores et pollens fossiles il fau t 
distinguer net tement les études qui ont pour but la détermination de 
l 'âge des sédiments de celles qui ont pour but des corrélations locales. 
L'une est du ressort de la palynologie phylogénétique puisque c'est 
la succession des formes fossiles dans le temps qui permet de préciser 
l'âge, l 'autre s'attache à l 'étude de la zonation de la végétation fossile, 
elle est essentiellement de la paléoécologie. En déterminant l'âge des 
sédiments il nous faut donc préciser le degré phylogénétique de la f lore 
fossile au moyen de la palynologie. Au cours de ce travail certains 
sporomorphes étudiés (espèces, types ou groupes) se sont révélés, bien 
qu'ils soient peu abondants, et parfois rares, d 'une importance primor-
diale. 
Nous supposons que le ry thme de la phylogénèse, en tout cas dans 
l 'Hemisphère Nord, et probablement dans le monde entier, a été approxi-
mativement identique, ainsi nous semble-t-il possible d'établir un 
parallèle entre des complexes sporo-polliniques de régions éloignées les 
unes des autres. Il nous faut souligner ici que des associations de flores 
fossiles qui se sont établies sous des conditions climatiques et écologiques 
différentes peuvent avoir le même "degré" phylogénétique durant la 
même période. Naturellement des flores contemporaines, de même 
"degré" phylogénétique et établies dans des régions différentes peuvent 
avoir des espèces et genres différents, ainsi dans des ensembles sporo-
polliniques nous pouvons observes des "espèces" ou des taxons supé-
rieurs différents. Par exemple en ce qui concerne l'Europe, à l ' inté-
rieur d 'une même province paléophytogéographique, la méthode des 
types de sporomorphes a été la seule possible pour établir des corré-
lations entre des régions lointaines d'après les données palynologiques. 
Le problème est plus difficile si nous essayons d'appliquer ces paral-
lelismes à des régions paléophytogéographiques différentes. Pour un 
travail initial l 'Amérique du Nord, à l 'exception du Canada qui soulève 
immédiatement le problème des relations palynologiques entre la Sibe-
rie orientale et l 'Amérique du Nord, nous a semblé la plus appropriée. 
Notre travail est destiné à établir des rapports généraux du point de 
vue nouveau des complexes sporo-polliniques du Crétacé supérieur et 
du Paléogène e t doit être effectué en plusieurs étapes. Le but de ce 
travail est récapitulé ci-dessous: 
1. Composer d'après les données bibliographiques le tableau s t ra t i -
graphique des principaux types de spores e t pollens du Crétacé (en 
premier lieu du Crétacé supérieur) et du Paléogène et le comparer avec 
les autres tableaux établis de façon semblable pour l'Europe. 
2. Interpréter le problème des régions paléophytogéographiques de 
l 'Amérique du Nord en tenant compte des données nouvelles. 
Il est clair qu'il est assez difficile de donner un ordre chronologique 
à des complexes sporo-polliniques de régions paléophytogéographiques 
différentes d'après les données bibliographiques, surtout si nous tenons 
compte de ce que, dans plusieurs cas, la détermination de l 'âge des 
sédiments effectuée avec des méthodes paléontologiques différentes a 
donné des résultats différents. Il est donc probable que l 'ordre chrono-
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logique de notre tableau subira des modifications ultérieures. Mais 
malgré les risques d'erreurs nous pensons que notre travail donnera une 
impulsion nouvelle aux recherches, également en Europe. 
Nous avons préparé no t r e tableau selon la méthode exposée dans 
un travail précédent ( K e d v e s , 1967) et utilisé les t ravaux de W o d e -
h o u s e (1933), W i l s o n et W e b s t e r (1946), T r a v e r s e (1955), A n-
d e r s o n (1960), J . G r a y (1960), K r u t z s c h (1960), J. G r o o t, 
P e n n y et C. G r o o t (1961), J . G r o o t et C. G r o o t (1962), J o n e s 
(1962), N o r t o n et H a l l (1962), E n g e l h a r d t (1964) E l s i k (1965), 
S t a n l e y (1965), T h . G r a y et J. G r o o t (1966), D r u g g (1967). Il 
concerne trois provinces paléophytogéographiques différentes. Ainsi les 
complexes polliniques contemporains, mais de régions et de conditions 
écologiques générales différentes, ont-ils placés côte à côte; il s'agit donc 
d'un essai préliminaire pour établir des rapports ent re les associations 
sporo-polliniques de degré phylogénétique comparable mais provenant 
de régions paléophytogéographiques différentes. Nous récapitulons ci-
dessous les remarques essentielles qui découlent de notre tableau: 
I. Types de sporomorphes ayant approximativement la même 
valeur stratigraphique en Amérique du Nord et en Europe. 
1. Turonipollis fspp. 
2. Quedlinburgipollis fspp. 
3. Sporopollis fspp. 
4. Latipollis fspp. 
5. Extratriporopollenites fspp. 
6. Triporopollenites robustus (connu dans les provinces des 
Proteaceae, Aquilapollenites et Normapolles et ayant à 
peu près la même valeur stratigraphique). 
7. Formes adriennoides 
8. Cicatricosisporites fssp. 
9. Nudopollis fssp. 
10. Anacolosidites fssp. 
11. Alangiopollis barghoornianum 
12. Formes fagoides 
13. Liquidambarpollenites fssp. 
14. Graminidites fssp. 
15. Groupe incertus 
16. Corsinipollenites fssp. (pollens des Onagraceae). 
II. Distinction, par les associations sporopolliniques, de la province 
des Normapolles de l 'Amérique du Nord et de l'Europe. 
1) Types de sporomorphes caractéristiques des sédiments du 
Crétacé supérieur et du Paléocène d'Europe qui ne sont pas 
connus jusqu'ici en Amérique du Nord. 
1. Interporopollenites fspp. 
2. Oculopollis fspp. 
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3. Basopollis fspp. 
4. Papillopollis fspp. 
2) Types de sporomorphes des sédiments paléocènes d 'Europe 
qui, jusqu'ici, ne sont pas connus en Amérique du Nord. 
1. Stephanoporopollenites fspp. 
2. Groupe pseudoalnoide 
3. Groupe validus 
4. Groupe supplingensis ( = Interpollis fspp.) 
3) Types de sporomorphes du Paléocène et de l'Eocène d'Europe 
qui ne sont pas connus en Amérique du Nord; ils sont rela-
tivement abondants et remarquablement variés. 
1. Pentapollenites fspp. (n'est pas connu avec certitude en 
Amérique du Nord). 
2. L'absence, ou la présence sporadique des pollens "caryoi-
des de type ancien" en Amérique du Nord (par exemple: 
groupe constans, anulatus, magnoporatus, etc.). 
3. Les pollens du genre de fo rme Plicatopollis et du "type 
platycaryoide", abondants dans les couches paléocènes et 
éocenès d'Europe, sont extrêment rares en Amérique du 
Nord. 
4. Les pollens du "type cingulum" ( = formes quisqualoides) 
abondants dans les sédiments paléogènes d'Europe, sont 
relativement rares en Amérique du Nord. 
5. La présence de pollens de palmiers dans certaines associa-
tions sporo-polliniques de l'Eocène d'Europe n'a pas été 
rencontrée en Amérique du Nord. 
6. Les pollens des Taxodiaceae-Cupressaceae sont relative-
ment moins abondants en Amérique du Nord qu'en 
Europe. 
III. Comme autre différence mentionnons l 'absence des pollens du 
genre AlniLs dans des sédiments oligocènes de Brandon. 
IV. Types de sporomorphes identiques en Europe et en Amérique 
du Nord mais de valeur stratigraphique différente: 
A) Dans la province des Normapolles de l 'Amérique du Nord: 
1. Les pollens du genre de forme Vacoupollis se rencontrent 
jusqu'à la partie inférieure du Crétacé supérieur, en 
Europe jusqu'au sommet de l'Eocène inférieur. 
2. Les pollens du genre de forme Plicapollis se rencontrent 
jusqu'à la partie inférieure du Crétacé supérieur, en 
Europe jusqu'à l'Oligocène inférieur. 
B) Dans la province des Proteacidites de l 'Amérique du Nord: 
1. Les "formes juglandoides" se rencontrent à partir de 
l 'étage Meastrichtien, en Europe à part ir de l'Oligocène 
inférieur. 
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2. Les "formes ulmoides e t iliacoides" se rencontrent à 
partir du Danien, en Europe à partir du Paléocène. 
3. Les pollens du genre de forme Bombacacidites se ren-
contrent à partir du Danien, en Europe à part ir de 
l'Eocène. 
C) Dans la province des Aquilapollenites de l 'Amérique du 
Nord: 
1. Les "formes platycaryoides" se rencontrent à part ir du 
Maestrichtien, en Europe on les trouve en général à 
partir de l'Eocène moyen. 
2. Les "formes piceoides" se rencontrent à partir du Paléo-
cène supérieur, en Europe à partir de l'Eocène moyen. 
3. Les pollens du genre de forme Thomsonipollis se ren-
contrent dans des sédiments du Maestrichtien. Ce genre 
de forme a, dans la province des Normapolles d'Amérique 
du Nord, une valeur stratigraphique identique à celle 
qu'il a en Europe (Eocène inférieur). 
4. Les pollens du genre de forme Classopollis ont été t rou-
vés des sédiments paléocènes, il est probable que c'est à 
la suite d'un remaniement. 
D) En Amérique du Nord dans les provinces des Proteacidites 
et des Aquilapollenites les pollens du genre de forme Erdt-
manipollis sont connus au Maestrichtien (Type Pachysandra). 
Ici il y a lieu de remarquer que G r a y et S o h m a (1964) 
ont publié cette forme provenant de localités d'âge crétacé, 
paléocène, éocène, oligocène et miocène. K r u t z s c h (1962) 
(1962) l'a signalée dans les sédiments de Lausitz (Oligocène, 
Chattien supérieur). 
V. Types de sporomorphes d 'Amérique du Nord inconnus en 
Europe jusqu'à présent: 
1. Trialapollis fgen. 
2. Anacolosidites rotundus 
3. Triporopollenites fspp. groupe marcaensis (cf. D r u g g , 1967) 
semble être un type bien caractéristique de la province des 
Proteacidites d 'Amérique du Nord. 
4. Rectosulcites latus. 
La répartition géographique de quelques types de sporomorphes a 
été représentée par une carte où l'on a essayé de donner les limites plus 
ou moins précises des différentes provinces. Nous faisons à ce sujet, les 
remarques suivantes: 
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I. Province des Proteacidites 
D'après les t ravaux d ' A n d e r s o n (1960) et de D r u g g (1967) 
nous possédons des données sporo-polliniques sur les sédiments du 
Danien e t du Paléocène. L'abondance des espèces de forme du genre 
Proteacidites est caractéristique, mais il faut souligner aussi l ' importance 
des pollens du genre de forme biliacidites. La présence du Tnporopol-
lenites marcaensis et celle du Triporopollenites andersonii décrits par 
D r u g g (1967) sont également importantes. Parmi les Normapolles les 
genres de forme Nudopollis, Trudopollis et Extratriporopollinites sont 
représentés. Il est intéressant de constater que les espèces du genre de 
forme Gothanipollis décrites par D r u g g (1967) se distinguent net-
tement des types d'Europe, mais encore des types d 'Amérique du Nord 
décrits par E n g e l h a r d t (1964). La quanti té remarquable des "formes 
ulmoides" est connue seulement dans les complexes sporo-polliniques 
de New-Mexico, fait curieux puisque, selon les données bibliographiques 
ces pollens sont considérés, dans cette province, comme associés aux 
pollens des Proteaceae. Au même endroit mentionnons, comme phéno-
mène local, l 'abondance remarquable de Rectosulcites latus dont il n'est 
pas exclu que l'on puisse démontrer ul térieurement l ' importance au 
niveau de la région. 
II. Province des Aquilapollenites 
En ce qui concerne le genre de forme Aquilapollinites d 'Amérique 
du Nord nous avons des documents bibliographiques abondants 
( F u n k h o u s e r , 1961; S t a n l e y , 1961; N o r t o n , 1965), mais 
jusqu'ici des associations polliniques complètes n'ont été publiées que 
sur peu de localité seulement. Selon nos connaissances actuelles il semble 
que l'on puisse parler de province des Aquilapollenites sensu strictu et 
sensu lato. Pour la province des Aquilapollenites sensu strictu nous avons 
les association sporo-polliniques du Dakota ( S t a n l e y , 1965) et du 
Montana ( N o r t o n et H a l l , 1967). A côté du genre de forme d'Aquila-
pollenites les espèces du genre Wodehouseia, Trialapollis scabratus, 
Aenigmapollis polyformis, Anacolosidites rotundus et Pterocarya levis 
décrits par S t a n l e y (1965) sont importants. (Les pollens publiés sur 
la planche 45, fig. 19, 20, 22, 23 appart iennent probablement à un genre 
nouveau qu'il faudra décrire). Le genre de forme Proteacidites est 
représenté dans cette province également, les genres des Normapolles 
sont absents (sauf le genre Thomsonipollis). 
Sensu lato l'association pollinique de l 'Arkansas publiée par J o n e s 
(1962) peut appartenir à cette province. Il nous faut noter ici qu'il nous 
a semblé, d'après les données bibliographiques, que l'extension strati-
graphique des pollens de ce genre de forme est assez limitée, princi-
palement au Maestrichtien. C'est pourquoi la présence de ce genre de 
forme dans des sédiments paléocènes de l 'Arkansas peut aussi nous faire 
penser à un remainiement. Cette idée est étayée par la présence de la 
même association sporo-pollinique du genre de forme Classopollis. 




du genre de forme Aquilapollenites de cette localité. Naturellement la 
solution de ce problème ne peut être le but de notre travail, nous 
essayons simplement d ' interpréter les faits publiés. Ainsi remarquerons 
nous l'absence des pollens du genre de forme Wodehoiiseia, et la présen-
ce du genre de forme Trvdopollis des Normapolles de ce complexe sporo-
pollinique. Nous ne négligerons pas non plus la présence des "formes 
ulmoïdes" étant donné qu'il s'agit d'un complexe paléocène. 
III. Province des Normapolles 
Nous nous sommes occupés des associations sporo-polliniques du Cré-
tacé inférieur et de la partie inférieure du Crétacé supérieur d 'une 
manière accessoire, ce qui explique que plusieurs t ravaux précieux 
n'aient pas été utilisés pour notre tableau. Nous commencerons l ' inter-
prétation de ces complexes en parlant de la formation de Brightseat qui 
a été étudiée par J . G r o o t et C. G r o o t (1962) et rangée dans le 
Danien. Malheureusement comme l'ont remarqué les auteurs les 
échantillons étudiés n'étaient pas riches en sporomorphes. Malgré cela 
plusieurs genres de forme des Normapolles ont été mis en évidence 
(Plicapollis, Extratriporopollenites, Latipollis). Les "formes ulmoïdes" 
sont présentes, les pollens du genre de forme Proteacidites et Liliaci-
dites n 'ont pas été observés. 
Il est regrettable que des complexes sporo-polliniques du Paléocène 
de cette province n'aient pas encore été trouvés en Amérique du Nord. 
Leur mise en évidence permettait de résoudre plusieurs problèmes, tout 
spécialement celui du genre de forme Stephanoporopollenites. Comme il 
ressort de plusieurs publications, les pollens de ce genre de forme en 
Europe sont les "marqueurs" des sédiments paléocènes et n 'ont pas 
encore été trouvés en Amérique du Nord. On peut supposer soit que ces 
pollens aient une importance régionale, leur présence étant limitée a 
l'Europe, soit que leur répartition géographique s'étende à la région 
entière des Normapolles mais qu'ils n'aient pas encore été découverts en 
Amérique du Nord. Leur absence dans des couches paléocènes de l 'Ame-
rique du Nord, permettrait de séparer strictement les provinces à Norma-
polles d'Europe de celle d'Amérique du Nord, ce que d'autres documents 
permettent de supposer. 
Les associations sporo-polliniques éocènes de l 'Amérique du Nord 
contiennent des types relativement plus modernes que celles d'Europe. 
Nous mentionnons encore une fois l'absence de quelques genres de forme 
des Normapolles, et l 'abondance restreinte par rapport à l 'Europe des 
pollens du genre de forme Plicapollis e t des pollens "caryoides" de type 
ancien. En ce qui concerne les Normapolles l 'absence des genres de forme 
Interpollis, Basopollis, Pompeckjoidaepollenites et Vacuopollis est im-
portant. 
L'absence, dans les sédiments de l'Eocène moyen d'Amérique du 
Nord, de Pentapollenites est étrange car en Europe les pollens de ce 
genre de forme sont très abondants dans les couches de cet étage. 
Les associations sporo-polliniques de l'Eocène supérieur et de l 'Oli-
gocène d'Europe et d'Amérique du Nord ont des caractères distincts, mais 
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il fau t noter l 'apparition de plusieurs types polliniques dits modernes qui 
sont voisins ou identiques. 
En résumant nous pouvons constater qu'il est possible d'établir un 
parallèle entre des associations sporo-polliniques de régions éloignées 
par la méthode des types. En Amérique du Nord dans des provinces 
paléophytogéographiques différentes quelques types de pollens peuvent 
avoir des valeurs stratigraphiques différentes. Dans certains cas quelques 
types ont la même valeur stratigraphique en Amérique qu'en Europe, 
mais cette valeur permet toutefois de distinguer plusieurs régions paléo-
phytogéographyques en Amérique du Nord même. 
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